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LA CRUCIFIXION 
La Mise en Croix 

« Étant arrivés au lieu nommé “Golgotha” – c’est le lieu dit “du Crâne” –, ils lui donnèrent à boire un vin mêlé de 
fiel (de myrrhe). Et l’ayant goûté, il ne voulut point en boire. Et ils le crucifient. Or c’était la troisième heure quant ils le 
crucifièrent. Et avec lui, il crucifièrent deux brigands, un à sa droite et un à sa gauche (ce fut l’accomplissement de 
l’Écriture qui dit : “Il a été compté parmi les transgresseurs.”). 

« Et ils placèrent sur sa tête le motif écrit de sa condamnation : “Jésus de Nazareth, le Roi des Juifs”. Plusieurs 
Juifs lurent cet écriteau, parce que le lieu où Jésus fut crucifié était proche de la ville. Et on avait écrit en hé-
breu, en latin et en grec. Donc les grands prêtres des Juifs disaient à Pilate : “N’écris pas "le Roi des Juifs", mais 
qu’il a dit : "Je suis le Roi des Juifs".” Pilate répondit : “Ce que j’ai écrit, je l’ai écrit.” » 
 
La Première Parole (Lc 23 34) 

« Or Jésus disait : “Père ! Pardonne-leur, car ils ne savent pas ce qu’ils font.” » 
 
Le Partage des Vêtements (Jn 19 23-24) 

« Les soldats donc, lorsqu’ils eurent crucifié Jésus, prirent ses vêtements et en firent quatre parts, une part pour cha-
que soldat. Et ils prirent aussi la tunique. Mais la tunique était sans couture, d’un seul tissu depuis le haut. Ils se dirent 
donc les uns aux autres : “Ne la déchirons pas, mais tirons au sort à qui elle sera.”, afin que l’Écriture fût accomplie : 
“Ils se sont partagé mes vêtement, et ils ont tiré au sort ma robe.” C’est donc ce que firent les soldats. » 
 
La Deuxième Parole (Jn 19 25-27) 

« Or près de la croix de Jésus, se tenaient sa Mère, et la sœur de sa Mère, Marie la femme de Clopas, et Marie de 
Magdala. Jésus donc, voyant sa Mère et, tout près, le disciple qu’il préférait, dit à sa Mère : “Femme, voilà ton fils…” 
Ensuite il dit au disciple : “Voilà ta mère…” Et depuis cette heure-là, le disciple la prit chez lui. » 
 
Les insultes des Juifs 

« Et ceux qui passaient l’insultaient en branlant la tête et en disant : “Toi qui détruis le Temple et en trois jours le 
rebâtis, sauve-toi toi-même ; si tu es le Fils de Dieu, alors, descends de la croix !” 

« De même les grands-prêtres aussi disaient en se moquant, avec les scribes et les anciens : “Il a sauvé les autres ; il 
ne peut se sauver lui-même ! Il est Roi d’Israël ! Qu’il descende maintenant de la croix et nous croirons en lui. Il a mis 
sa confiance en Dieu : qu’il le sauve maintenant s’il tient à Lui ! Car il a dit : "Je suis le Fils de Dieu."” 

« Les soldats aussi se jouèrent de lui, s’approchant pour lui offrir du vinaigre et disant : “Si tu es le Roi des Juifs, 
sauve-toi toi-même !” » 
  
La Troisième Parole (Lc 23 39-43) 

« Or l’un des malfaiteurs qui étaient en croix, l’insultait, disant : “N’es-tu pas le Christ ? Sauve-toi toi-même et nous 
aussi.” Mais l’autre, prenant la parole pour le faire taire, dit : “Tu n’as donc pas même la crainte de Dieu, toi qui endu-
res le même supplice ? Et pour nous, c’est justice, car nos actions ont mérité le châtiment que nous recevons ; mais lui 
n’a rien fait de mal.” Et il disait : “Jésus ! Souviens-toi de moi quand tu viendras dans l’éclat de ton règne.” Et il lui dit : 
“En vérité, je te le dis, aujourd’hui tu seras avec moi, dans le Paradis.” » 
 
La Quatrième Parole (Mc 15 33-35) 

« Et quand vint la sixième heure, il y eut des ténèbres sur toute la terre. Et cela dura jusqu’à la neuvième heure, le 
soleil ayant fait défaut. Et à la neuvième heure, Jésus cria d’une voix forte : “Elôï, Elôï, lama sabachthani ?” Ce qui 
veut dire : “Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ?” Et quelques-uns de ceux qui étaient là, l’ayant en-
tendu, disaient : “Voilà qu’il appelle Élie…” » 
[Le passage « le soleil ayant fait défaut », qui devrait être tiré de Matthieu d’après la typographie 
utilisée, est en fait tiré de l’imagination de l’auteur du διατεσσάρων.] 
 
La Cinquième Parole 

Après cela, Jésus sachant désormais que tout était consommé, afin que fût consommée l’Écriture, dit : “J’ai 
soif”. Il y avait là un vase rempli de vinaigre. Et aussitôt, l’un d’eux courut prendre une éponge qu’il emplit de vinai-
gre, et l’ayant fixée à un roseau (un javelot), il lui donnait à boire. Mais les autres lui disaient : “Laisse ! Voyons si Élie 
va venir le sauver.” » 
 
La Sixième Parole (Jn 19 30) 

« Lors donc que Jésus eut pris le vinaigre, il dit : “Toutes chose sont parfaitement exécutées.” » 
 
La Septième Parole (Lc 23 46) 

« Et poussant un grand cri, Jésus dit : “Père ! Je remets mon esprit entre tes mains !” » 
 
La Mort de Jésus 

« Jesus, ayant de nouveau crié d’une voix forte et ayant incliné la tête, rendit l’esprit. » 


